
Le bruit des  klaxons emplissait les rues et les 

avenues d’un bruit familier. J’étais de retour 

dans les artères larges et bitumées de la     

métropole. Je grimpai dans le premier bus 

que je trouvai et regardai défiler les voitures 

et les scooters qui emmenaient tous ces                 

citadins à leur travail. 

L’oiseau planait dans l’obscurité. Ses yeux 

jaunes perçaient les ténèbres. Aucune 

ombre n’était asses épaisse pour                    

l’empêcher de se diriger vers la lueur  qu’il 

devinait, au-delà de cette nappe                         

enveloppante et charbonneuse. Lorsqu’il                           

arriva, il jeta un dernier regard à ces forces 

nocturnes et invisibles. 

Champ lexical de la ville : klaxons - rues - avenues - artères 

bitumées - métropole - bus - voitures - scooters - citadins 

Champ lexical de la nuit : obscurité - ténèbres - ombre - 

charbonneuse - nocturne  

Il le regarda avec angoisse et bientôt, une 

grande mélancolie l’envahit. Qu’allait-il 

pouvoir faire ? La peine le submergea :        

pendant plusieurs jours, il ne cessa de                    

pleurer et ses sanglots résonnèrent dans 

toute la maison. 

Champ lexical de la tristesse : angoisse - mélancolie -                                            

peine - pleurer - sanglots 

Champ lexical de la nature : verdure - rivière - herbes -                             

soleil - montagne -  val - rayons 

C’est un trou de verdure où chante une rivière, 

Accrochant follement aux herbes des haillons  

D’argent; où le soleil, de la montagne fière, 

Luit : c’est un petit val qui mousse de rayon. 


